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But ou question de recherche
Cette étude vise à approfondir la connaissance et la compréhension des 
conséquences induites par la violence conjugale de longue durée chez les 
femmes plus âgées. 

Problématique
La problématique de la violence conjugale chez les aînées est peu abordée sous 
la lunette de genre. Les études portant sur la violence conjugale se centrent pour 
la plupart sur la situation des femmes plus jeunes. À l’heure actuelle, le taux de 
prévalence de la violence conjugale à l’égard des femmes âgées ne peut pas 
être identifié en raison des nombreuses méthodologies et définitions utilisés 
en recherche. Plusieurs auteurs ont toutefois réussi à identifier les différentes 
formes de violence vécues par ces femmes et les principales manifestations. Or, 
les conséquences de vivre dans une situation de violence conjugale prolongée 
dans le temps ont été peu étudiées jusqu’à présent.

Méthodologie
Il s’agit d’une étude qualitative dont l’échantillon se compose de 35 femmes 
âgées de plus de 60 ans ayant été victimes de violence conjugale. Des entrevues 
individuelles semi-structurées ont été réalisées suivant un schéma d’entrevue 
construit en fonction des types, des manifestations et des conséquences de 
la violence au sein du couple. Le récit de chacune des répondantes a ensuite 
fait l’objet d’une analyse en fonction d’unités de sens et a été classé selon un 
modèle « mixte » qui prévoit un espace dédié aux éléments spécifiques aux 
situations rencontrées.  
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Résultats
Les répondantes mentionnent principalement quatre types 
de violence : la violence psychologique a été rapportée par 
l’ensemble des répondantes, la violence physique par plus 
du trois quart de ces femmes, la violence sexuelle par quinze 
participantes et l’exploitation financière par plus de la moitié 
de ces femmes aînées. La violence conjugale vécue par 
les aînées peut entraîner diverses conséquences au niveau 
psychologique, social, physique et économique et peuvent 
perdurer au-delà de la séparation. 

Discussion
La violence psychologique occupe une place majeure dans la 
violence conjugale. Elle s’exerce notamment par le contrôle, 
mais peu aussi prendre la forme du dénigrement, du mépris, 
de menaces, de privation d’affection ou de relations sexuelles. 
La violence physique est la deuxième forme de violence la plus 
courante chez les aînées. Elle peut se conjuguer avec d’autres 
formes de violence et devient de plus en plus sévère avec 
le temps. Quant aux abus financiers, ils prennent davantage 
la forme d’iniquité dans les dépenses pour les femmes plus 
jeunes et de contrôle financier pour les femmes plus âgées. La 
violence sexuelle se traduit principalement par le mépris ou le 
manque de respect du conjoint face à la décision de la femme 
de s’abstenir de relations sexuelles.

Conclusion
La violence conjugale vécue par les femmes a des conséquences 
permanentes sur leur santé physique et psychologique, 
en plus d’engendrer une grande précarité financière et un 
affaiblissement de leur réseau social. Cette étude met en 
lumière la situation de ces femmes âgées qui ont vécu de la 
violence conjugale sur une longue période de temps et qui 
doivent surmonter plusieurs obstacles avant de s’en sortir.

Pistes pour la pratique ou la recherche
Il est important de continuer les recherches portant sur la 
situation des femmes âgées qui ont vécu de la violence 
conjugale pendant plusieurs années. À cet effet, les chercheurs 
et les praticiens doivent s’allier afin d’effectuer des recherches 
qui vont réellement répondre aux besoins des aînées et 
qui vont tenir compte de leur vécu particulier et donc de la 
nécessité de proposer des interventions différentes. 

Date de réalisation de la fiche :
28 novembre 2013

© Marie Beaulieu

2


